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*ot d'apêtre, de nos belles sociétés nationales et transformé en cercle, lequel portera le nom de “Malheureusement de nombrev«^ occupations et 
“religieuses. 11 en profita aussi pour donner aux Cercle Providence No 412. Ce cercle compte “des circonstances suscitées .. la Providence 
“membres des conseils pratiques pour faire un effectif de prés d’une cinquantaine de mem- “m’< it jusqu’ici empêché de mettre mon projet 
“réussir davantage leur belle société.

“Vint ensuite M. Lavallée, le président général, discours ont été prononcés pii ’es distingués 
“qui fut salué par des applaudissements prolongés, officiers généraux, parle préside., t du nouveau *de quelques jours seulement, que les officii rs 
“M. Lavai’ôe se déclare en pleine province de cercle, M. Job. Cardin, M. l’abbé Prunelle et “suprêmes de l’Alliance Nationale sont admira- 
“Quéliec, “depuis que je suis arrivé dans le Rhode- autres. De la jolie musique a été fournie par “blement reçus chez vous. 11 nous semble vrai- 
“Island, dit-il, je n’ai pas entendu parler autre l’Orchestre Pagé et d’excellent chant par M. “ment qu’en venant ici nous n'avons pas ohamr*

En somme, “de pays et que nous sommes toujours en Canada.
“L’hospitalité canadienne grandit, au 'lieu <1* 
“s’émousser, parmi vous.

“Permettez-moi d’abord d'adresser au gouvt r 
“neur Pothier mes plus sincères remerciements 
•pour l’honneur qu’il nous a fait d'accepter notn 
“invitation et de venir assister à une séance <1< 
“l’Alliance Nationale. Nous sommes tous trè 
“fiers de le voir au milieu de nous. Encore un* 
“fois merci.

“Ne croyez point que nous ne pensons pas • 
“vous, nous qui sommes restés sur le sol canadien 
“Vous êtes toujours nos frères.

“Nous ne venons point vous demander d'être 
“infidèles à votre nouvelle allégeance. Ce que 
“nous vous demandons, c’est de rester ce que vous 
“êtes, comme nous restons ce que nous sommes, 

“Le but de notre société c’est de conserver in- 
“tacte notre belle langue française. C’est la plie 
“belle, c’est la plus admirée de toutes. Nous vou
lons aussi la propager...

“Un autre but que nous poursuivons aussi av« 
“ardeur, c’est le maintien de notre religion. Du 
“reste, ces deux buts n’en font qu’un seul.”

“L’ex-gouverneur Pothier vient alors parler à 
“son tour, sur l'invitation du président Hurtcau.
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bres et promet beaucoup pour l'avenir. Des “à exécution...
“Je constate avec plaisir et après une expérience

“chose que notre belle langue française.” Il se dit Wilfrid Paquin et par un quatuor, 
“sensiblement touché de la belle réception qu’on jolie soirée et bien réussie.
•lui fait avec tant de bont£, puis il nous parle des 
“succès remarquables de l’Alliance Nationale, cercle sont:
“Il a fait des compliments à l’organisateur du 
“Hhode-Island, M. Napoléon Brcuillette, qui est 
“un patriote et un bon travailleu r. Il fut vive
ment applaudi.

“Vinrent ensuite M. l’abbé Henri Qaudet,
"vicaire, M. le député J. B. S. Brazeau et M. J. B.
“A. Savard.de Woonsocket, qui, tous, furent très 
“éloquents dans leurs remarques de circonstance.

“Vint ensuite le discours de circonstance par M.
“Charles Duquette, 2e vice-président général, et 
“inspecteur en chef. Ce distingué compatriote 
“fut on ne peut plus éloquent dans son discours 
“magistral sur les accomplissements remarquables 
“de l’Alliance Nationale, et souvent fut interrom-

Les officiers élus pour administrer ce nouveau

Président.........M. Jos. Cardin.
Vice-président.M. Olivier Pelland.
See.-areh...........M. Arthur Grenier.
Trésorier..........  “ “
Méd.-exam___ M. A. O. Trottier.
Com.-ord..........M. Orner Dionne.
Introducteur. M. Henri Paquin.
Auditeurs. .. .MM. R. Doire et W. Paquin. 
Substitut..........Dr A. O. Trottier.

Mardi, 17 août, nos officiers généraux ren
daient visite au doyen des cercles de l'Alliance 
Nationale dans l’Etat du Rhode-Island, le Cer
cle Leclerc No 158, établi à Woonsocket.

Le compte rendu ci-après du journal ‘ La 
TRIBUNE” donne une idée de la belle démons
tration qui eut lieu à cette occasion:

“pu par des applaudissements.
“Il prouva clairement que l’Alliance Nationale 

“est une des plus puissantes sociétés de bienfai- 
“sanoe, en Amérique, et qu’il y avait des avan
tages dans cette société que l’on ne trouve pas 
“dans les autres.

“Il encouragea fortement les membres à tra-
“vailler pour grossir leurs rang,. En terminant, Du présldent-Cénéral, M. L. A. Lavallée, de 
“il remercia, en termes des plus ôlogieux, M. le l’Alliance Nationale, et de l'Inspec- “Mon nom ne figure pas au programme, dit It
“curé G raton, de ses sympathiques paroles d’en- teur en chef, M*. Duquette. “gouverneur. On m’avait seulement invité »
“eouragement en faveur de l’Alliance. * “venir saluer les Canadiens distingués qui suni

-Il fut vivement applaudi. “WOONSOCKET, 3 sept.—Au-delà de 300 per- “i«> <» *>'r- C'est un plaisir pour moi de m>
“Puis, la toute petit* Anna Alix, fillette de M. , u j part membres du cercle Leclerc ou “quitter de cette tfiche. Comme moi, vous élu

“et Mme Arthur Alix, chanta avec expression «du eercle Françoise de Chantal,ces deux groupes “venus ici pour entendre des enfants de la palm 
“Vive U Canadienne. . «de l'Alliance Nationale établis à Woonsocket, “canadienne toujours aimée, malgré l’éloigne

“M. le président Allard remercia tou, ceux qui MDt rtuni, jours derniers, dans lama- “ment...
“avaient pris part au programme, les hauts digni- 
"taires et les invités spéciaux et le nombreux

RECEPTION A WOONSOCKET

“Le président Lavallée vous a dit tout à l’heun“gnifique salle des Eagles pour fêter la présence
“de M. Arsène Lavallée, ex-maire de Montréal “combien il est heureux de constater les progrèi 

“auditoire. “etprésident général de l’Alliance et de M. Char- “des Franco-Américains. C’est une joie pma
“Il y eut ensuite une réception intime des dis- £)uquette inspecteur général de cette gran- “nous de voir qu’on sait reconnaître nos efforts 

“tingués visiteurs au presbytère de M. le curé 
“Graton, et plus tard, autre réception à la rési
dence de M. et Mme Napoléon Brouillette

“Fidèles à nos traditions, à notre foi, à notn 
“Grâce à un programme soigneusement et intel- “langue, nous avons des luttes à soutenir et nom 

“ligemment préparé par le comité de régie du “savons les soutenir vaillamment.
“cercle Leclerc, la réception a été de tout poiat 
“parfaite.

“de société.
“Laséi

“Savard,“avenue Quincy.
“Ce fut une soirée mémorable dans la paroisse 

“St-Jean-Baptiste. ’ ’

“J’ai lutté avec vous depuis 40 ans et depuis 1 ‘général 
“ans nous avons la joie de constater que nu ‘dire dan 

“Vers 8.15 heures, les visiteurs et quelques invi- “efforts n’ont pas été vains. Continuons don 
“tés faisaient leur entrée dans la salle. Voici la “dans la voie que nous nous sommes tracée 
“liste complète de ceux qui ont pris place sur l’es- “Sachons surtout, grâce â notre civisme bien 
“trade. Le président Hurteau, du cercle Leclerc, “pris, éviter d’éveiller les susceptibilités de 
“l’ex-gouverneur Aram J. Pothier, le président “qui nous entourent, c’est le meilleur et le plus sû 
“général Lavallée, l’ex-maire R. Daignault, de “moyen d’arriver au succès.”
“Woonsocket, l’inspecteur général Charles Du- «Sur l’invitation du président, l’ex-maire Dsi 
“quette, l’ex-lieutenant-gouverneur Adélard Ar- “gnault se lève pour parler à son tour. Il rap
“chambault, M. Nap. Brouillette. organisateur “pelle qu’il y a deux ans, en sa qualité de maire il
“général pour le Rhode-Island, M. J. B. A. “Woonsocket, il fut chargé de souhaiter la bien 
“Savard, représentant du président général dans “venue aux délégués de la convention de VAlliant 

Le 10 août 1915, dan, la coquette petite salle Rhode-Island, MM. R. Lespérance Jos. I*- “Nationale et ce souvenir lui est très agrèiilili 
des Artisans Canadiens-Français, 1929 rue West- “sieur A- Brodeur et Jos- Bolduc, membres du “Puis,il adresse des félicitations au cercle Le. ImT

avait lieu l’installation d’un cercle de “comité de régie du cercle Leclerc, et Gustave “poUr ]e beau travail qu’il a accompli.
“Hurel, rédacteur en chef de la Tribune.

“M. Si
"reiimrchLE PRESIDENT GENERAL, M. L. A. LA

VALLEE, ACCOMPAGNE DE L’INSPEC
TEUR EN CHEF, M. CHS. DUQUETTE. 
ET DE L’ORGANISATEUR DU RHO
DE-ISLAND, M. NAP. BROUIL
LETTE, INSTALLE UN NOUVEAU 
CERCLE DE L’ALLIANCE NA
TIONALE, A PROVIDENCE,
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l'Alliance Nationale. “L’avocat Archambault, ex-lieutenant-gouvet 

“M. Hurteau, chargé de présider la réception, “neur du Rhode-1 sand est l’orateur suivant. I 1(11,1 faitLa cérémonie avait un caractère officiel plus .
qu’ordinaire en raison de la présence du Prési- acquitté de sa tâche avec un tact parfait, “fait l’éloge de l’AUiance Nationale en m m
dent général et du 2e Vice-Président général, “lSon discours d’ouverture a été fort court et fort “temps que de toutes les sociétés similaires don 
MM. Arsène Lavallée, ex-maire de Montréal, et “intéressant et ses souhaits de bienvenue délica- “le but est le même. Il rappelle en passant 1 
Charles Duquette. Ces messieurs étaient accom- “tement présentés. “bien accompli par l’U 8. J. B. d A. qui a «
pagnés de M. Nap. Brouillette, de Pawtucket, “C’est le président général Lavallée qui a été le “grouper les Canadiens, bâtir des écoles et crée 
organisateur de l’Alliance Nationale. “premier orateur de la soirée: “Il y a déjà long- “des églises. Puis il fait remarquer que non

Il existait à Providence un bureau de percep- “temps, a-t-il dit en substance, que je me propo- “avons d’âpres luttes à soutenir, non seulomtn 
tion de cette société. C’est ce bureau qui a été “sais de visiter nos cercles du Rhode-Island. “contre ceux qui sont hostiles à notre rr^e, mai
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